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dans les sources imprimees, surtout de textes narratifs ou de chartes ä la
langue souvent plus savante et plus artificieUe. L'historien se permettra
cependant un regret devant ce glossaire qui aurait pu etre aussi un index
des matieres; c'est que l'option strictement linguistique choisie exclut les
choses, les ötres et les notions exprimös dans le latin de l'Antiquite: «mute

bölier, viande de mouton», s'y rencontre mais pas «ovis». Mais disons plutöt

que le glossaire remödie en grande partie ä l'absence d'un index des
matieres!

Saluons donc dans l'ödition des comptes de l'hospice du Grand Saint-
Bernard le patient travaü qui nous vaut un texte sür et toujours rendu in-
teUigible et qui rond desormais plus aisöe l'öcriture de l'histoire de cetto maison

et de la place qu'eUe occupait dans un territoire dont Milan, Genövo
et Bäle seraient les bornes!

Neuchätel Rimy Scheurer

Roger Pochon, Veronique Pasquier, Marie-Josephe Luisier, Gilbert
Grand, Denis Buchs, sous la direction de Roland Ruffieux, 1871-1971
La Liberti en son premier siicle. Fribourg, 1975. Gd in-8°, 346 p., iU.

Evocations traditionnelles d'un Journal qui commömore son jubilö et analyse

d'un organe de presse selon des möthodes modernes se cötoient dans
cot ouvrage, comme pour laisser le lecteur choisir entre les deux. Par une
coihcidence fortuite, mais suggestive, les ötudes qualitatives s'attardent aux
temps oü la Liberti s'affirmait comme un Journal d'opinion ot de parti, avec
toutes les passions que cela implique, tandis quo les recherches quantitatives

s'attaquent plutöt ä l'öpoque röcente oü le quotidien catholique
pencho vors la simple Information.

L'ouvrage s'ouvre comme il se doit par une presentation de son ancien
rödacteur, f R- Pochon qui «d'un concile ä l'autre» övoque le cUmat de
tension religieuse oü, menacös par le modernisme et le Kulturkampf, les
partisans do Rome fondent un organe de combat; «la presse est un apos-
tolat, rimprimerio est une chaire»: ces paroles du chanoine Schorderet
illustrent bien le propos des initiateure de la Liberte", dont il fut lui-möme.
Le radicalisme centralisateur est aussi la cible d'un Journal qu'on ne pourrait
imaginer hors de son terroir fribourgeois. Les deux axos de la Liberti se
dessinent ainsi, religieux et politique, et se prolongent natureUement bien
au-delä des annöes hörolques. L'auteur se complait ä cette premiere pöriode,
en gros jusqu'ä la fin du XIXe siecle et s'entend k recreer le climat des

joutes de l'öpoque. Los 70 ans suivants ont moins incitö sa verve; non sans
un dösordre chronologique parfois genant, il s'arrete ä quelques övönements
pour expliquer comment la Liberti informe ses lecteurs, ä quels collaborateurs

olle s'adresso, ete. Une description du Journal selon les procödös de
Kaysor et une prösentation des differentes öquipes rödactionnelles achevent
cetto contribution interessante pour la pöriode jusqu'en 1900-1910, plus inö-
gale ensuite.
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G. Grand complete ce premier apercu par l'övolution du Journal au
travers de quelquos grands crises: le Kulturkampf, l'entre-deux guerres avec
des prises de position parfois changeantes devant les fascismes, etc. D'une
analyse attentive et sans complaisance, l'auteur retrace ainsi la ligne d'un
Journal qui s'ouvre toujours plus vers le contrismo en politique intörieure,
tout en restant ä droite en poUtiquo oxtörieuro. La döinonstration eüt ötö

plus convaincante si eile s'etait fondee sur les tocliniques d'analyse do
contenu axöe sur quelques grands thömcs.

L'ouvrage se tormine par uno interessante ötude de D. Buchs qui
prösente des traits communs avec cello do R. Pochon: «la vie quotidienne ä

Fribourg» evoquo le passö d'une ville encore trös rurale: une vie materielle
oncore primitive ot pröcaire, des loisira mödiocres, une piötö oü le confor-
mismo le dispute ä l'orgueil affichö d'une fidölitö k la tradition qui rösiste
k la döchristianisation, un conservatismo politique agrossif, mais pessimiste,
voilä le tableau qui so dessino. L'auteur sacrifie peut-etre au folklore, mais
ce n'est pas un mal; il suit uno dömarche qui lui röussit le plus
souvent : utiliser le banal, l'usuol, pour traduüe les montalitös. Du pittoresque,
sans doute, mais pas gratuitomont, car le moindre detail peut ötre rö-
völateur.

Source d'information pour D. Buchs, le Journal rodevient objet d'ötude

pour los deux autres auteurs qui, eux, s'en tiennent au passö immödiat.
Les lecteurs d'abord, que V. Pasquior scrute au travors d'onquetes socio-

logiques, pour tächer de mesurer l'ancrage do la Liberti dans la population.
Diffusion göographique, äge et sexe des clients, temps de leeture, pöles
d'mtöret, etc., une sörie de variables dessinont progrossivemont ot habilement

l'image d'un public et d'un organe qui longtemps so comprennent sans

que de vöritables öchanges s'instituont. Aujourd'hui, dans un corps moins
homogene, le dialogue est plus fröquent; le Journal, plus ouvert sur un
mondo autre que son univers traditionnel, reste l'expression d'un groupe
fidöle oü los abonnös l'omportont encore ä 94% sur les acheteurs au numöro.

On aurait souhaitö quo M.-J. Luisier utilise avoc autant do succös les

möthodes de Kayser pour etudier une semaine ordinaire, du 11 au 17

janvier 1971; sa prösentation möthodologique aurait pu le faire espörer. L'application

döcoit: si la rigueur de l'analyso est impeccablo, eile döpasse peu la

pure description et s'aehevo sur la conclusion que la Liberti ressomble aux
autres journaux, pröoccupations religieuses en plus.

Au terme do co livre, R. Ruffioux, son organisatour, peut se targuer d'une
reussite. Lo caraetöre composito des möthodes utilisöes fait rossortir les mörites

et les döfauts de chacune et donne en fin do compte aux lecteurs l'image
qu'il peut attondre d'un tel ouvrage: aux uns, le tableau vivant, l'evocation
frömissanto d'un pilier du monde fribourgeois; aux autres, la prösentation
rigourouse, presque dösincamöe, d'un organe d'expression politico-religieuso.

Lausanne Andri Lasserre
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